
 

 

Chers Lecteurs,  
 
Le 2 mars dernier, le parc a célébré son 
septième anniversaire.  Un proverbe 
Malagasy bien connu remarque que 
« comme le caméléon, nous devrons 
avoir un œil sur le passé, et un sur 
l’avenir », et c’est un bon point pour nous 
de réfléchir sur les réalisations du parc et 
sur les défis de l’avenir.   
Le parc est devenu bien intégré avec le 
reste du Réseau des Aires Protégées. 
Un système de protection efficace est en 
place, il y a une meilleure 
compréhension de la raison d’être du 
parc, et la journée mondiale de 
l’environnement est devenue une des 
plus grandes célébrations de l’année.  Le 
tourisme reste sous-développé mais il y 
a des signes optimistes. Mais c’est 
encore en dehors du parc que les 
énormes défis restent : le tavy continue, 
les ressources marines sont exploitées 
d’une manière non durable, et la 
pauvreté est un problème fondamental. 
Trouver des solutions pour ces 
problèmes sera le test futur du parc et 
ses partenaires dans le domaine de 
développement. 
 
 
J. MacKinnon, Conseiller Technique PN Masoala  

En bref…. Cyclone Gafilo ! 
Avec un diamètre de 400km, rafale  de vent plus de 250km/h, position 
325km à l’est de la ville d’Antalaha, déplacement  15km/h vers l’ouest. 
C’est la dernière information diffusée par les stations de radios locales 
avant la coupure totale de l’électricité vers  20h30 le samedi 6 mars. 
A Maroantsetra, la vitesse du vent a atteint 100km/h vers 21h, et deux 
fois plus fort vers 1h du matin. Beaucoup des maisons sont déjà à ciel 
ouvert. Le  pire, c’est la montée de la mer presque 2m vers 2 heures du 
matin et qui a inondé toute la ville. La rafale de vent a continué et ne s’est 
arrêtée que le dimanche 7 mars vers 17h. La population commence à 
oublier l’enfer du samedi soir que voilà une autre surprise l’attend le lundi 
8 mars, le fleuve Antenambalana déborde de son lit et inonde encore la 
ville pendant 24h. Le déplacement n’était plus possible qu’avec une 
pirogue. 
La première évaluation estime que le Fivondronana (Sous-Préfecture) de 
Maroantsetra est détruit à 80%. Les bâtiments publics sont les plus 
touchés, écoles, installation PTT, JIRAMA, Hôpitaux, routes, ponts, port 
etc., mais aussi des maisons des particuliers. Le Président de la 
République est le premier venu pour réconforter la population et a 
apporté des aides de première nécessité. 
Le Parc National Masoala n’est pas épargné, et a subit des dégâts très 
important, que se soit les infrastructures de gestion ou que se soit  le 
Parc même. Nous vous apportons des plus précisions à notre prochain 
numéro.  

Un nouvel ouvrage sur Masoala 
 
« Masoala, l’œil de la forêt », c’est le titre du nouvel ouvrage 
qui a été présenté ce mois de février par les auteurs : James 
MacKinnon, Alex Rübel et Matthew Hatchwell.  Ce livre de 
140 pages est illustré par des photos prises par Priska 
Ketterer, une photographe suisse.  La préface est du 
Président de la République, Marc Ravalomanana.  Le livre 
trace l’histoire de la mise en place du Parc et sa relation avec 
des partenaires internationaux comme le Zoo Zurich.  Les 
contextes humains, historiques et les richesses naturelles 
sont aussi présentés dans le livre.  Le livre est disponible 
dans  des librairies de Madagascar et du distributeur officiel 
en Europe : www.nhbs.com en trois versions : anglaise, 
française et Allemande.      
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Les trois auteurs avec le Ministre de l’Environnement et des Eaux et Forêts 

Septième Anniversaire du Parc Masoala 
 
Les écoliers ont participés activement à la célébration du 7e anniversaire  du Parc 
national Masoala.  (Voir page 2) 
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Visite de l’équipe du Zoo Zürich 
 
A l’occasion du lancement du livre sur Masoala, les auteurs et un 
groupe de journalistes suisses et allemandes ont visité Masoala. 
Pendant la visite qui a duré 5 jours, le groupe a passé à Antalaha 
pour voir les activités dans la pépinière qui a été utilisée pour la 
production des plantes destinées au Zoo Zürich, et au site 
touristique de Cap Est. A Maroantsetra l’équipe a visité le chantier 
d’un projet de développement financé par le Zoo à Marofototra, et 
le site touristique de Lohatrozona. Messieurs le Sénateur et le 
Député de Maroantsetra ont participé aussi à la visite du côté 
Maroantsetra.     
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Monsieur Dimilahy Maurice du Génie Rural montre le travail en cours pour la 
construction d’un système d’irrigation pour la riziculture. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Les pirogues des pêcheurs de Marofototra ont servi aussi au transport des 
journalistes pendant leur séjour dans la localité. 

Des actions concrètes de la PCDDBA
 
Dans le cadre du développement régional, bon 
nombre du personnel technique de l’ANGAP/ 
parc National Masoala font partie de 
l’association Plate forme de Concertation pour 
le Développement Durable de la Baie d’Antongil 
(PCDDBA). En fait la PCDDBA est chargée de 
la coordination de la mise en œuvre des 
activités relatives au processus de la Gestion 
Intégrée des Zones Côtières (GIZC) pour la 
Baie d’Antongil. Une des premières activités de 
la PCDDBA c’est la recherche des solutions 
afin de résoudre les conflits sur la pêche dans 
la baie d’Antongil en provoquant une réunion 
entre les pêcheurs traditionnels et les pêcheurs 
industriels. Ainsi, le mardi 24 février dernier, 
une délégation composée de 5 personnes (le 
Directeur et 2 commandants de bateau de la 
« Réfrigépêche », 2 responsables du MAEP et 
1 représentant du projet ZAC) sont venue à 
Maroantsetra et discutée avec les 
représentants des associations de pêcheurs 
traditionnels. A l’issue de la réunion, des 
compromis ont été trouvés sur les principaux 
problèmes suivants : l’établissement d’un 
registre des pêcheurs traditionnels, le 
remboursement des filets des pêcheurs 
traditionnels détruits par les bateaux industriels, 
la réglementation des maillages de filet, etc. 
Concernant les projets de développement 
identifiés par le projet ZAC, les concertations 
sont à suivre. Enfin, il a été discuté aussi le 
renforcement de l’équipement de la section de 
pêche à Maroantsetra.    
 
Parallèlement à cela, suite à la demande des 
membres de la PCDDBA, 2 responsables du 
département « développement institutionnel » 
du Catholic Relief Services (CRS) ont passé à 
Maroantsetra du 22 au 29 février pour faire le 
diagnostic des leurs besoins réels en formation 
de renforcement de capacité et de négociation 
avant la réalisation des sessions. 

 PN Masoala 

   Septième Anniversaire du Parc Masoala  
 
Décrété Parc National le 2 mars 1997 par le Décret n°97-141, la gestion 
de Masoala ne cesse de s’évoluer.  Actuellement les éléments de gestion 
tels que les divers plans thématiques, les infrastructures de conservation 
et d’éducation, les infrastructures de l’écotourisme, le fond pour le 
financement des micro-projets, les structures de gestion locale et 
régionale sont opérationnelles.  
Depuis sa création, l’équipe dirigeante n’a jamais organisé une 
manifestation propre à ce plus grand  Parc National de Madagascar, ni 
marqué la date du 2 mars à son honneur. L’année 2004 avec le 
lancement du PE3, les gestionnaires du Parc avec tous ses Partenaires 
stratégiques et la population ont célébré le 7ème anniversaire du Parc 
National Masoala dans les deux grandes villes riveraines du Parc, 
notamment à Antalaha et Maroantsetra. Beaucoup d’activités ont été 
réalisées durant une semaine, diffusion des films, expositions, émission 
radiophonique, etc.… Mais le plus marquant est le défilé des écoliers qui 
se sont déguisés en biodiversités de Masoala. Il y  a eu également  la 
conception d’une maquette de Masoala en échelle réduite. 
Comme toute manifestation, la cérémonie s’est terminée par des discours 
des autorités, suivie par la remise des primes pour les différents concours 
organisés à cette occasion. 
 Défilé qui montre une plante très connue à Masoala 



 

Aigle Serpentaire – symbole du Parc 
 
L’aigle serpentaire malgache mange plus des lézards et des 
grenouilles que des serpents (qui forment moins de 2% de son 
régime alimentaire).  Cette espèce se trouve seulement dans les 
forêts humides du nord-est de Madagascar, et elle est plus 
fréquente dans les forets aux alentours de la baie d’Antongil. 
Avec un domaine vital de plus que 20km², la population globale 
est probablement moins de 1000 individus, donc parmi les 
espèces d’oiseaux les plus rares du monde.  Les forêts de 
Masoala et le plateau de Makira à coté sont les derniers endroits 
qui sont assez grande pour une population viable de ce rapace 
magnifique. 
 

 
 
L’aigle serpentaire fait son nid dans l’Asplenium, avec un nom vernaculaire 
approprié : la fougère de nid d’oiseau. 

Contact 
 

Parc National Masoala 
 B.P. 86, Maroantsetra 512,  Madagascar.

Email: pnmasoala@wanadoo.mg 
 

Ce bulletin est disponible seulement en version 
électronique. Veuillez inscrire à: 

www.masoala.org 
 

Masoala news est un produit du PN Masoala et paraît 
mensuellement. 

 

Les gestionnaires du PN Masoala sont très reconnaissants des 
organismes suivants pour leur soutien financier : CARE, GEF, WCS, 
WWF, Zoo Zurich et le Gouvernement  de Madagascar  

Mission conjointe avec les Eaux et Forêts  
 
Après une période assez longue de non-autorisation d’exploiter et 
d’exporter à l’état brut des bois de rose et de bois d’ébène, on a 
constaté qu’il y a toujours des nouveaux rondins de bois qui sont 
déposés dans les stocks sur terrain (dans la presqu’île Masoala). 
Des transports locaux des bois de la presqu’île vers la ville 
d’Antalaha continuent. Pour pouvoir contrôler les lots forestiers 
des exploitants légaux et de vérifier les dépôts des bois en 
brousse, une mission de brigade mixte de contrôle entre les Eaux 
et Forêts, la Gendarmerie et l’ANGAP a été organisée le mois de 
février 2004 dernier. Une mission qui a duré environ 15 jours 
dans les trois Communes Rurales Ambalabe, Ambohitralanana et 
Ampanavoana de la sous-préfecture d’Antalaha.  Profitant le 
passage sur terrain, le contrôle du Parc National Masoala a 
également été effectué. 
Résultat: 18 nouveaux rondins, 04 nouvelles souches de bois de 
rose, 28 trous pour sondage d’une exploitation minière ont été 
constatés à l’intérieur du Parc et 49 rondins à l’extérieur. 
 
 

© R.Thorstrom/The Peregrine Fund  

Félicitations aux étudiants de Masoala
 

Du 19 au 20 février 2004, trois étudiants stagiaires 
financés par la Direction du Parc National Masoala 
ont soutenu leurs mémoires de maîtrise et de 
D.E.A devant les membres de jury. Ils ont réalisé 
leur mission sur terrain dans le Parc National 
Masoala les années 2002 et 2003. Ces étudiants 
de l’Université dont deux de la Gestion de 
Ressources Naturelles et de l’Environnement 
(GRENE) de Tamatave et une autre du 
Département des Eaux et Forêts de l’Ecole 
Supérieure des Sciences Agronomique de 
Tananarive ont respectivement comme thème 
d’étude : 
 
1 – Mme Soavanona Marie Edwige (maîtrise en 
GRENE) : 
« Etude socio-économique des produits forestiers 
secondaires dans les Zones à droit d’Usage (ZDU) 
du Parc National Masoala »  
2- M. ZARA Claudin (maîtrise en GRENE) :  
« Valorisation des nouvelles activités génératrices 
de revenus dans le développement touristique de 
la presqu’île Masoala »   
3- Mme Dokolahy Rasoanirina Justine (DEA en 
Forêts): 
« Etude de la régénération naturelle des savoka 
du pont forestier d’Ambatoledama du Parc 
National Masoala » 
 
 
Après délibération, 
les deux premiers ont 
chacun obtenu une 
« Mention Bien » 
quant à la dernière, 
elle a eu une 
« Mention Très 
Bien ».  Ainsi la 
Direction du Parc 
National Masoala 
félicite  ces 
étudiants/chercheurs 
malagasy.   
 
 


